
Une base secrète chinoise à
Cuba ?

 

En 2021, à l’arrivée de Joe Biden au pouvoir, ses services ont
été alertés des menées de la Chine pour installer des bases à
travers le monde, en particulier à Cuba.

Évidemment, tous les protagonistes se sont empressés de nier :
aucun des trois pays n’avait la moindre connaissance d’un tel
projet. Cependant, dans un article du 8 juin 2023, le Wall
Street Journal soutient le contraire, citant des “responsables
américains  qui  ont  connaissance  de  documents  hautement
classifiés”.

Selon ce quotidien, la Chine et Cuba ont conclu un accord
prévoyant le paiement de “milliards de dollars” à La Havane
pour installer une station d’écoute, capable d’intercepter des
communications tels que les appels téléphoniques, emails ou
transmissions  de  données  par  satellite.  Cette  station  se
trouverait à cent kilomètres à peine de la Floride et pourrait
espionner tout le sud des États-Unis hébergeant grand nombre
d’installations militaires…

La Chine a tout intérêt à construire une station d’espionnage
à  Cuba.  Poser  un  pied  sur  le  continent  américain  est
essentiel, quel que soit le conflit ou bras de fer dans lequel
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elle peut être impliquée, à Taïwan ou en mer de Chine, il y a
toujours un risque d’intervention nord-américaine. Il est donc
vital  pour  Pékin  d’être  informée  au  mieux  des  capacités
militaires américaines.

De plus, en Chine, l’État et les grands groupes travaillent en
bonne intelligence, si cette station permet d’espionner des
entreprises texanes ou de Floride, les informations seront
certainement fort utiles à leurs concurrents chinois.

Enfin, Pékin peut aussi considérer qu’il luit faut se doter
des  mêmes  armes  que  les  États-Unis.  Si  ce  projet  existe
vraiment, les Chinois vont le justifier, en rappelant que
Washington dispose d’accord de renseignement avec Taïwan, donc
que  les  États-Unis  disposent  aussi  de  postes  d’écoute  à
proximité immédiate de leur pays…

Le timing de publication de cette information est aussi très
intrigant.  La  dernière  fois  que  les  activités  chinoises
d’espionnage ont tenu le haut du pavé médiatique, c’était à
l’occasion de l’affaire dite du ballon “espion”, en février
2023.  À  l’époque,  le  secrétaire  d’État  américain,  Anthony
Blinken, avait dû annuler une visite en Chine pour protester
contre ce qui était perçu comme un acte agressif de la part de
Pékin. Il se trouve que ce voyage avait été reprogrammé pour
la fin juin.

L’on peut donc se demander si ces rumeurs ne visent pas à
saboter ce déplacement.
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